


UNE SEMAINE 
PLUS TARD.

HEY, AVA ! 
TOUT VA 
BIEN ?

ÇA FA¤ 
TROIS JOURS

QUE J’E�AYE DE 
TE JOINDRE !

J’ÉTAIS 
VACHEMENT 
INQUIET !

J’AI
FA¤ UNE 

CO�ERIE ?

NON, NON, 
DÉSOLÉE… 

TOUT VA BIEN…
TRÈS BIEN, MÊME.

AUJOURD’HUI, 
ON DANSE EN 
MUSIQUE !

AH BEN 
C’EST PAS 
TROP TÔT !

EN E¹ET,
CE N’EST PAS 
TROP TÔT. 

COËENÇONS.

TU VAS 
ME DO�ER

DES INDICA�ONS 
SUR LA PIÈCE, 

ALORS ?
JE TE DOIS 
BIEN ÇA, ON 
DANSE ET JE 
TE RACONTE À 

LA FIN.
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SI TU 
LE SENS, 

REJOINS-MOI
DANS

MA DANSE.

SENS LA 
RYTHMIQUE.

LA 
PULSA�ON.

MA COLÈRE 
NOIRE !







UN JOUR 
PLUS TÔT.

LA MORT DE 
POONEH N’EST 
PAS QU’UNE 
PERTE…

… C’EST 
AU�I UN 
DÉCLIC.
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LA PREMIÈRE FOIS 
QUE J’AI VU IAN, IL M’A 
SEMBLÉ LE CO�AÎTRE 

DEPUIS TOUJOURS.

MAINTENANT, 
JE ME SOUVIENS…

POUR MA VENUE, 
POONEH AVA¤ DÉGO°É 
TOUT UN TAS DE LIVRES

EN FRANÇAIS.

LA PLUPART 
ÉTAIENT 

DES�NÉS AUX 
TOUT-PE�TS.

JE ME GARDAI 
BIEN DE LE LUI 

FAIRE REMARQUER.

J’AIMAIS TROP 
NOS MOMENTS 

À DEUX.

ET PUIS,
UN JOUR…

REGARDE 
CELUI-LÀ, 
COËE IL

EST BEAU !

C’EST PAS 
POUR LES 

ENFANTS, ÇA, 
MAMA !

T�T ! 
C’EST UN CONTE, 
BIEN SÛR QUE 
C’EST POUR 

LES ENFANTS !

LAI�E-MOI 
PROF¤ER DE MA 

PE�TE AVA QUE JE 
VOIS SI PEU !
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